
Qui est saint Étienne, premier martyr et saint du christianisme ?  

 

Fêté le lendemain de Noël, saint Étienne, premier diacre et premier martyr, est 
lapidé sous les yeux de Saül, alors persécuteur de l’Église naissante et futur saint Paul, 
infatigable missionnaire de l’Évangile. Prédicateur de talent, saint Étienne accuse ses 
auditeurs juifs de résister à l’Esprit Saint.  

 

Le 26 décembre on célèbre Saint Étienne, le premier chrétien à donner sa vie au nom 
de la foi en Christ. Voici son histoire 

Pour beaucoup, le jour de Saint Étienne n’est qu’un autre jour de fête, moins 
frénétique que le Réveillon, moins éprouvant que la Noël. On se retrouve quand même 
entre amis et parents et on mange les restes de la Fête de la veille, peut-être en se 
détendant un peu. Toutefois, pour les chrétiens il ne s’agit pas d’un jour férié quelconque. 
Il s’agit en eƯet du jour dédié à la mémoire liturgique de Saint Étienne Protomartyr, le 
premier chrétien qui s’est sacrifié afin de témoigner sa foi en Jésus et dans l’Èvangile. 

Parce qu’il a été le premier à subir les accusations et la rage de qui, en entendant 
les mots de l’Évangile, n’était pas prêt à les accepter. Avant lui, la Parole répandue par les 
disciples de Jésus n’avait encore jamais fait de victimes, n’avait pas encore été cause de 
la mort de qui la soutenait. Étienne était un jeune plein de foi et d’enthousiasme, au point 
que les apôtres lui demandèrent de les aider à organiser la communauté chrétienne de 
Jérusalem. Il adhéra avec joie et devint le premier des sept diacres élus pour permettre 
aux apôtres de se concentrer uniquement sur la prédication de l’Évangile.  



Étienne paya au prix fort son choix de foi. Après son élection comme diacre, il 
s’aƯaira non seulement afin de soulager les apôtres de toutes les questions 
administratives, mais, à son tour, s’engagea également à évangéliser et à convertir ceux 
qui arrivaient en ville. De nombreux prodiges lui sont attribués. 

Ce furent les juifs, agacés par ces conversions, qui accusèrent Étienne de 
blasphème et à monter la population contre lui. 
Trainé devant le Sanhédrin, le jeune diacre répondit aux fausses accusations qui lui 
étaient adressées avec un long discours, avec lequel il dénonçait les juifs qui n’avaient 
pas été capables de reconnaitre Jésus pour ce qu’il était, malgré le fait que patriarches et 
prophètes l’avaient prédit et préparé pour son avent. Cela exacerba davantage ses 
accusateurs et Étienne fut trainé dehors devant la foule enragée et lapidé. Au lynchage 
assista aussi Saul, qui serait devenu un des plus féroces persécuteurs des chrétiens. Saul 
pris lui-même part de manière active à l’impitoyable persécution qui se déchaîna contre 
les chrétiens à Jérusalem juste après la mort d’Étienne. 

L’histoire d’Étienne, son exemple de courage et d’abnégation, démontrent 
comment dès le début croire en l’Évangile était bien plus que de donner du crédit aux 
mots d’un prophète, Jésus, comme à ceux de beaucoup d’autres venus avant Lui. La 
portée du message de Jésus était si révolutionnaire qu’elle inspirait la crainte en ceux qui 
n’étaient pas prêts à l’accueillir, jusqu’à arriver à susciter une haine meurtrière. Ainsi nait 
le concept de martyr, d’homme ou de femme prêts à supporter d’indicibles peines et de 
tourments, voire à mourir, afin de témoigner leur foi. 

Ce n’est pas un hasard si la fête de Saint Étienne tombe si près de la Noël. 
Autrefois, on décida de faire suivre au jour dédié aux festivités pour la naissance de Jésus 
d’autres jours de fête qui célèbrent la mémoire d’hommes qui lui furent particulièrement 
proches, ou qui le connurent, ou parce qu’ils eurent un quelque rôle dans la diƯusion de 
Sa parole. Il s’agit des Comites Christi, la « suite de Christ », puisqu’au Moyen Âge on 
imaginait que ce groupe de Saints constituaient le cortège d’honneur venu célébrer  

 

 

Invention et translation des reliques 

« Des hommes pieux ensevelirent Étienne et lui firent de belles funérailles » (Ac 8 :2) 

La figure d’Étienne prend une grande place pour les premières communautés 
chrétiennes et joue un rôle important dans la scission progressive avec le judaïsme et la 
montée de l’antijudaïsme chrétien, d’où le développement des traditions littéraires de 
l’invention et de la translation de ses reliques.  

Une tradition chrétienne du cinquième siècle évoque l’apparition de Gamaliel l’Ancien au 
prêtre Lucien, curé de Cafargamala (actuelle Beit Jamal) le Vendredi 3 Août 415, le rabbi 



indiquant où se trouvait sa relique qui aurait été alors retrouvée dans le même tombeau 
que son fils Abibas, ainsi que Nicodème. Un vase de roses rouges à coté de la tête de 
Saint-Étienne permet d’identifier le corps du martyr.  

L’évêque Jean de Jérusalem fait alors procéder solennellement à la translation du corps 
du martyr à l’église du Mont-Sion de Jérusalem., le 26 décembre 415, jour anniversaire 
de la mort d’Étienne. 

 Fêtes et Célébrations 

Saint-Étienne est fêté par l’Église catholique le 26 décembre.  

La fête de l’invention des reliques de Saint-Étienne, ou Saint-Étienne d’été, était célébrée 
le 3 août. Elle fût supprimée du calendrier romain par le pape Jean XXIII 

Sa fête, le 26 décembre, est fériée en Allemagne, en Autriche, en Irlande, en Italie, au 
Royume-Uni, au Luxembourg, ainsi qu’en catalogne, certains cantons suisses, et en 
Alsace-Moselle. Les cathédrales et les églises dédiées à Saint-Étienne sont nombreuses 
dans tous les paxs d’Europe. Notamment en France, où le protomartyr a donné son nom 
à la ville de Saint-Étienne, dans la Loire, et à soixante-douze autres communes 
françaises, sans compter les formes occitanes telles que Saint-Estèphe ou Saint-Estève.  

Une des cloches de la cathédrale Notre Dame de Paris porte son nom.  

Et N’oublions pas Morschwiller, où il est le Saint Patron de notre Église. 

 


